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OBJET : MESSAGE DE L’'AMBASSADEUR AU PRESIDENT HABYARIMANA.

CE MATIN A O8HOO LE PRESIDENT HABYARIMANA M'A ENVOYE SON CONSEILLER ECONOMIQUE,
M. JEANNEREY, DE NATIONALITE CANADO-SUISSE, POUR ME DEMANDER DE PRECISER LES
CONSEILS D’OUVERTURE ET DE DIALOGUE QUE J’'AVAIS DONNES AU PRESIDENT AU COURS DE NOS
DERNIERES ENTREVUES, CONFIRMES PAR LES ENTREVUES COMPLEMENTAIRES QU‘IL AVAIT EUES
AVEC L’'ATTACHE DE DEFENSE EN TANT QUE COMMANDANT DES FORCES ARMEES RWANDAISES.

LE PRESIDENT PENSE QUE LA REBELLION LUI A EN QUELQUE SORTE COUPE L‘'HERBE SOUS
LES PIEDS AU MOMENT OU IL AVANCAIT SUR TROIS POINTS :

- LA SITUATION ECONOMIQUE ET FINANCIERE (IL SIGNAIT UN ACCORD

AVEC LE FMI

- L'OUVERTURE POLITIQUE (IL AVAIT SINCEREMENT AMORCE LE CIALOGUE
DANS LE CADRE D'UNE COMMISSION DE REFLEXION

- L'OUVERTURE AUX REFUGIES (LA COMMISSION CREEE SOUS L'EGIDE
DU HCR ETAIT EN VOIE D’'ABOUTIR A DES MESURES CONSTRUCTIVES).

J’AI INDIQUE A MONSIEUR JEANNEREY QUE NOUS ETIONS PARFAITEMENT CONSCIENTS DU
CARACTERE HETEROCLITE DE L’OPPOSITION AU REGIME ET DU FAIT QUE LE CHOIX QU'ELLE
AVAIT FAIT DE L’'ACTION ARMEE LAISSAIT PESER DES DOUTES SUR SA REPRESENTATIVITE.

TOUTEFOIS IL FALLAIT PRENDRE EN COMPTE, LUI AI-JE DIT, LE FAIT QUE CETTE
OPPOSITION A TIRE PARTI DU CARACTERE DE PLUS EN PLUS CLANIQUE QU‘AVAIT PRIS LE
POUVOIR EN PLACE AU COURS DES DERNIERES ANNEES. IL FALLAIT SANS DOUTE DONNER AUX
TUTSIS UNE PLACE DANS LA NATION QUI CORRESPONDE MIEUX A L’'ETENDUE DE LEURS CAPACITES
INTELLECTUELLES ET DE LEUR POTENTIEL TECHNIQUE ET ECONOMIQUE. IL FALLAIT AUSSI
MONTRER, AU SEIN DE L‘ETHNIE HUTU, QUE LA PORTE ETAIT LARGEMENT OUVERTE A TOUTES LES
COMPETENCES DANS UNE PERIODE OU LE REDRESSEMENT ECONOMIQUE ET FINANCIER DU PAYS
EXIGEAIT D’UTILISER LES MEILLEURS ELEMENTS SUR LA BASE D'UN CONSENSUS NATIONAL.

I, NE M’APPARTENAIT PAS, AI-JE AJOUTE, DE DESIGNER MOI-MEME LES HOMMES QUI
POUVAIENT FAIRE PARTIE D'UN GOUVERNEMENT D'UNION NATIONALE, MAIS LE PRESIDENT, QUI
ETAIT SANS AUCUN DOUTE A L'HEURE ACTUELLE LE SEUL RASSEMBLEUR SUR LEQUEL LE RWANDA
POUVAIT COMPTER, ETAIT LE MIEUX PLACE POUR SAVOIR A QUELS INTERLOCUTEURS IL POUVAIT
S’'ADRESSER SANS DONNER FORCEMENT L‘IMPRESSION QU'IL CEDAIT A DES REBELLES ARMES DE

L’EXTERIEUR.

DE MEME, LA COMMISSION DE REFLEXION SUR LA DEMOCRATISATION POUVAIT ETRE ELARGIE
ET DONNER MOINS L’IMPRESSION QU‘ELLE RESTAIT SOUS L’ETROITE DEPENDANCE DU PARTI

UNIQUE.

LA RECONCILIATION EST URGENTE, AI-JE CONCLU, POUR TOUS LES RWANDAIS, FAUTE DE




wf

QUOI LE PRINCIPAL DANGER POUR LE PAYS, OUTRE LES LUTTES TRIBALES, SERA CELUI QUE
FAIT DEJA PESER UNE TROUPE ZAIROISE DETESTEE DE LA POPULATION, ET QUI SE CONSACRE
AUTANT AU PILLAGE QU'A LA GUERRE.

M. JEANNEREY A PRIS NOTE DE CE MESSAGE ET M'A DIT QUE LE PRESIDENT ALLAIT SANS
DOUTE FAIRE UNE DECLARATION. SON DEPART AUJOURD'HUI POUR L‘EUROPE RETARDE CETTE
DECLARATION MAIS SANS DOUTE SOUHAITE-T-IL PROCEDER AU PLUS HAUT NIVEAU A CERTAINS
ECHANGES DE VUES AVANT DE DEFINIR UNE NOUVELLE POLITIQUE, QUI SERAIT LA CONDITION DE

LA POURSUITE DE NOTRE APPUI. 141130./.
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